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MAGNA CHARTA DES UNIVERSITES EUROPEENNES

Préambule

Les Recteurs des Universités européennes soussignés, réunis à Bologne
à l'occasion du IXe centenaire de la plus ancienne d'entre elles, quatre

ans avant la suppression définitive des frontières intra-communautaires
et dans la perspective d'une collaboration élargie entre tous les peuples

européens, estimant que les peuples et les Etats doivent prendre plus
GUe jamais conscience du rôle que les universités seront appelées à

jouer dans une société qui se transforme et s'internationalise, considèrent

:

1) que l'avenir de l'humanité, en cette fin de millénaire, dépend dans

une large mesure du développement culturel, scientifique et technique

qui, lui, se forge dans les centres de culture de connaissance et de-

recherche que sont devenues les vraies universités;

P) que la tâche de diffusion des connaissances que l'université doit
assumer envers les nouvelles générations implique aujourd'hui qu'elle
s'adresse également à l'ensemble de la société - dont l'avenir
culturel, social et économique exige notamment un effort considérable
de formation permanente;

3) que l'université doit assurer aux générations futures une éducation

et une formation leur permettant de contribuer au respect des grands

équilibres de l'environnement naturel et de la vie.

Us proclament devant les Etats et la conscience des peuples les 'principes

fondamentaux1 qui doivent soutenir dans le présent et le futur la
vocation de l'université.
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Principes fondamentaux

1. L'université, au coeur de sociétés diversement organisées du fait des

conditions géographiques et du poids de l'histoire, est une

institution autonome qui, de façon critique, produit et transmet la culture

à travers la recherche et l'enseignement.

Pour s'ouvrir aux nécessités du monde contemporain, elle doit être
indépendante de tout pouvoir politique, économique et idéologique.

2. Dans les universités, l'activité didactique est indissociable de

l'activité de recherche afin que l'enseignement soit à même de suivre
l'évolution des besoins comme les exigences de la société et des

connaissances scientifiques.

3. La liberté de recherche, d'enseignement et de formation étant le

principe fondamental de la vie des universités, les pouvoirs publics
et les universités, chacun dans leur domaine de competence, doivent

garantir et promouvoir le respect de cette exigence fondamentale.

Dans le refus de l'intolérance et dans le dialoque permanent,
l'université est donc un lieu de rencontre privilégié entre professeurs,
ayant la capacité de transmettre le savoir et les moyens de le
développer par la recherche et l'innovation, et étudiants, ayant le
droit, la volonté et la capacité de s'en enrichir.

4. Dépositaire de la tradition de l'humanisme européen, mais avec le
souci constant d'atteindre au savoir universel, l'université, pour
assumer ses missions, ignore toute frontière géographique ou politique

et affirme la nécessité impérieuse de la connaissance

réciproque et de l'interaction des cultures.
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Moyens

La réalisation de ces objectifs, dans le cadre de semblables principes,
oxige des 'moyens' efficaces et donc adaptés à la situation contemporaine

1. Pour préserver la liberté de recherche et d'enseignement, les in¬

struments propices à sa réalisation doivent être fournis à l'ensemble
des membres de la communauté universitaire.

2. Le recrutement des enseignants - ainsi que la réglementation de leur
statut - doivent être commandés par le principe de 1'indissociabilité
de l'activité de recherche et de l'activité didactique.

3« Chaque université doit garantir à ses étudiants, tout en respectant
la spécificité des situations, la sauvegarde des libertés et les conditions

nécessaires pour atteindre leurs objectifs en matière de

culture et de formation.

Les universités - et notamment les universités européennes - voient
dans l'échange réciproque d'informations et de documentation comme

dans la multiplication d'initiatives scientifiques communes les
instruments fondamentaux d'un progrès continu des connaissances.

C'est pourquoi, retrouvant en cela leurs sources, elles encouragent

la mobilité des einseignants-chercheurs et des étudiants et
considèrent qu'une politique générale d'équivalence en matière de

'status', de titres, d'examens (tout en préservant les diplômes

nationaux), et d'attribution de bourses, constitue l'instrument
essentiel garantissant l'exercice de leurs missions contemporaines.



34

Les Recteurs soussignés, au nom de leur Université, s'engagent à

tout mettre en oeuvre afin que chaque Etat et les organisations
supranationales concernées puissent s'inspirer progressivement des

dispositions de cette Charte, expression unanime de la volonté autonome

des universités.

Bologne, le 18 septembre 1988



35

MAGNA CHARTA DER EUROPAEISCHEN UNIVERSITAETEN

Präambel

Die unterzeichneten Universitätspräsidenten und -rektoren, die sich in
Bologna anlässlich der neunten Jahrhundertfeier der ältesten Hochschule

versammelt haben, vier Jahre vor dem endgültigen Verschwinden

innereuropäischer Grenzen und in der Hoffnung auf eine vertiefte Zusammenarbeit

unter den Völkern Europas, in der Ueberzeugung, Völker und Staaten

müssten sich mehr denn je der Aufgabe bewusst sein, die in einer Gesellschaft,

welche sich verändert und immer internationaler wird, eines

Tages Hochschulen haben werden, sind der Meinung

1) dass die Zukunft der Menschheit am Ende dieses Jahrtausends in
hohem Masse von der kulturellen, wissenschaftlichen und technischen

Entfaltung abhängt, die an den Kultur-, Wissenschafts- und Forschungsstätten,

zu welchen Universitäten geworden sind, stattfindet;

2) dass die Aufgabe der Wissensvermittlung, die Universitäten gegenüber

der jungen Generation übernommen haben, die gesamte Gesellschaft

betrifft, deren kulturelle, soziale und wirtschaftliche Zukunft
besondere Bemühungen um ständige Weiterbildung erfordert;

3) dass die Universität eine Bildung und Ausbildung sicherstellen muss,

welche künftigen Generationen ermöglicht, zum umfassenden Gleichgewicht

der natürlichen Umgebung, ja des Lebens beizutragen.

So verkünden sie vor den Staaten und dem Gewissen der Völker jene

'Grundsätze', die gegenwärtig und in der Zukunft den Universitäten
erlauben, ihrer Berufung nachzukommen.
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Grundsätze

1. Beheimatet in Gesellschaften, die aufgrund geographischer und

geschichtlicher Voraussetzungen je verschieden organisiert sind, sind

Universitäten autonome Einrichtungen, die - nach deren kritischer
Prüfung - Kultur vermittels Forschung und Lehre entfalten und

weiterreichen.

Obwohl sie den Bedürfnissen ihrer Zeit entgegenkommen, müssen sie
gegenüber allen politischen, wirtschaftlichen und ideologischen
Mächten unabhängig sein.

2. An Universitäten sind Lehre und Forschung untrennbar miteinander ver¬

bunden, da nur auf diese Weise ihre Wissensvermittlung der

Entwicklung der Zwänge und Erfordernisse einerseits der Gesellschaft,
andererseits der Wissenschaft gerecht werden kann.

3. Die Freiheit der Forschung, der Lehre und der Ausbildung ist die

Grundvoraussetzung aller Tätigkeiten der Universitäten; ebenso die

öffentliche Gewalt wie die Universitäten selbst müssen je in ihrem

Zuständigkeitsbereich diese Grundvoraussetzung sicherstellen und

fördern.

Da sie jederart Intoleranz ablehnt und einen sich ständig fortsetzenden

Dialog pflegt, ist die Universität eine privilegierte Stätte
der Begegnung zwischen akademischen Lehrern, die befähigt sind,
Wissen zu vermitteln und denen Mittel für die Forschung und

Innovation zur Verfügung stehen, und Studenten, die das Recht, den

Willen und die Fähigkeiten haben, sich dieses Wissen anzueignen.

Als Verwalterin dieses Erbes des europäischen Humanismus, jedoch

ständig bemüht, ein universales Wissen zu erreichen, vermag die

Universität, soll sie ihrer Aufgabe gerecht werden, keine

geographischen oder politischen Grenzen anzuerkennen^und bejaht sie
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deshalb als zwingende Notwendigkeit die gegenseitige Kenntnis und

das gegenseitige Aufeinanderwirken verschiedener Kulturen.

Mittel

Zur Verwirklichung dieser Grundsätze und der entsprechenden Ziele bedarf
die Universität wirksamer 'Mittel1, die den Erfordernissen der Gegenwart

entsprechen.

1. Um die Freiheit von Forschung und Lehre aufrechtzuerhalten, müssen

allen Mitgliedern der Universitätsgemeinschaft die zu ihrer
Verwirklichung erforderlichen Voraussetzungen zur Verfügung stehen.

2. Die Auswahl der Lehrenden sowie die Umschreibung ihrer Rechte und

Pflichten müssen vom Grundsatz bestimmt sein, dass Forschung und Lehre

nicht voneinander zu trennen sind.

3. Jede Universität muss, bei aller Beachtung besonderer Umstände, ihren
Studierenden die Freiheit gewähren und die Voraussetzungen schaffen,
die sie zur Erreichung ihrer Bildungs- und Ausbildungsziele
benötigen

4. Die Universitäten - und in besonderer Weise die europäischen Uni¬

versitäten - sehen im gegenseitigen Austausch von Informationen
und Forschungsergebnissen, sowie in der Förderung gemeinsamer

wissenschaftlicher Projekte das grundlegende und geeignete Instrument,

den Erfordernissen eines ständigen Wissensfortschrittes zu

genügen.

In dieser Weise zu ihren geschichtlichen Wurzeln zurückkehrend,
fördern sie deshalb den Austausch ebenso akademischer Lehrer wie der

Studenten und sehen sie die internationale Anpassung von

Stellenumschreibungen, Titeln und Prüfungen (unter Beibehaltung nationaler
Diplome) sowie die Vergabe von Stipendien als ein wesentliches
Instrument zur Erfüllung ihrer gegenwärtigen Sendung an.
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Im Namen ihrer jeweiligen Universitäten verpflichten sich die
unterzeichneten Präsidenten und Rektoren alles ihnen mögliche zu tun, um zu

erreichen, dass alle Staaten und in Frage kommenden internationalen
Organisationen immer mehr vom Geist dieser Charta, einem einmütigen
Ausdruck des autonomen Wollens der Universitäten, bestimmt werden.

Bologna, 18. September 1988
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